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ANDRÉ GARON, page 13

Saint-Jacques-le-Majeur

Une directrice générale 
part, une autre arrive !        	
			   page 5

C « Disraeli vit 
actuellement une belle
maturité ! »
- Le maire Charles Audet  p. 3

C

intronisé au Temple de 
la Renommée de la Polyvalente 
de Disraeli, pour sa brillante carrière

 

Toute l’équipe 
du Cantonnier 
vous souhaite 
une bonne fin 

d’été !
Et un stimulant 
25e anniversaire 

du journal !

Photo du haut, dans la salle d’entraînement de la Poly de Disraeli, André Garon est croqué sur 
le vif, en plein entraînement d’un de ses protégés, Charles Veilleux, de Thetford Mines, athlète 
qui vise une carrière en hockey ou en football. La salle d’entraînement, un legs de M. Garon, 
qui l’a financée de son propre argent, au début… « Fallait y croire ! », a-t-il dit. (Crédit-Photo: 
Ronald Martel)  - À droite, en tenue de soirée, arborant une fierté évidente et bien légitime. 
(Photo fournie: Poly de Disraeli.)
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240, Saint-Joseph Est, Diraeli
418 449-3436

Votre pharmacie Brunet vous o�re 
une multitude de services 

adaptés à vos besoins:

Transférer votre dossier chez nous est simple 
et rapide. Passez nous voir pour discuter de 

vos besoins en toute confiance

• Suivi de maladies chroniques  
 (hypertension, diabète, et plus)
• Test rapide de streptocoque
• Santé voyage
• Vaccination
• Soins de plaies
• Location orthopédie
• Mesure/installation bas support
• Et plus encore!

HORAIRE
Vendredi au vendredi : 9 h à 20 h
Samedi :  9 h à 17 h
Dimanche : 10 h à 17 h

BÉBÉS INSÉPARABLES

19999 $19999 $RÉGULIER

16999 $16999 $

CARTE DE MEMBRE ET CHÈQUE CADEAU

ANIMALERIE ROUFI
855, BOULEVARD OUELLET O. 

THETFORD MINES 

418 335-6147

Fabriquées au Canada.

Gouttes Sentry 
pour éliminer 
puces, tiques et 
moustiques pour 
une durée de 
trois mois.

ACHETEZ 
UN ARTICLE 
ET OBTENEZ 25% 
SUR LE 2E À 
PRIX IDENTIQUE

Valide 28 août au 15 septembre 2025

NOURRITURE 
POUR CHATS
��������
�����

C’EST AUSSI LA RENTRÉE POUR 
LES PUCES, LES TIQUES ET 
LES MOUSTIQUES

C’EST AUSSI LA RENTRÉE POUR 
LES PUCES, LES TIQUES ET 
LES MOUSTIQUES

3799 $3799 $

PRIX MEMBRE

LITIÈRE
����������������
Une poche peut 
durer 40 jours ! 

LITIÈRE
����������������
Une poche peut 
durer 40 jours ! 

N
O
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E 

MEILLEURE

BÉBÉS INSÉPARABLES

Excluant les litières, les moulées 
et les articles déjà en spécial.

2399 $2399 $RÉGULIER

PRIX MEMBRE1999 $1999 $

1999 $

C2
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Deuxième ville-centre de la MRC des Appalaches, secteur Sud

« Disraeli vit actuellement une belle maturité ! »

Le maire de Disraeli, Charles Audet, ne tarit pas d’éloges pour son 
équipe municipale, sa directrice générale Kim Côté et tous ses em-
ployé(e)s municipaux. C’était à l’occasion de l’entrevue réalisée dans 
le cadre de la tournée municipale du journaliste, au début de l’été. (Cré-
dit-photo : Ronald Martel)

Par Ronald Martel

Chiffre officiel de la population de 
Ville de Disraeli  : 2380 citoyennes 
et citoyens. Année de fondation  : 
il y a environ 156 ans. 1868  : Oc-
tave Champoux installe un moulin 
à scie aux chutes qui portent au-
jourd’hui son nom. 1877  : Disraeli 
est baptisée du nom de famille du 
premier ministre Benjamin Disraeli, 
de Grande-Bretagne. Un des pre-
miers journaux locaux  s’appelle 
Le Benjamin (ancêtre du Canton-
nier) ! C’est la drave sur la rivière 
Saint-François et l’industrie du bois 
qui ont donné naissance à Disraeli.
« Disraeli vit actuellement une belle 
maturité ! », s’est exclamé M. le 
maire Charles Audet, à propos de 
sa ville..
Son mandat a débuté en 2021. Il 
est visiblement bien fier de son par-
cours depuis son élection. « Disrae-
li vit un certain équilibre, une saine 
et bonne gestion, tout en offrant à 
la population une bonne gamme de 
services. Je vais me présenter à 
nouveau aux prochaines élections 
en novembre, pour un deuxième 
mandat que je souhaite axé sur la 
qualité de vie des citoyens et des 
utilisateurs de nos sites. La gestion 
et les finances de Disraeli vont très 
bien. Ces dernières années, nous 
avons vécu trois baisses du taux 

de taxation et un gel, lors d’une an-
née, ce qui me satisfait très bien », 
a affirmé M. Audet.
« En termes de réalisations intéres-
santes du passé, il faut nommer la 
marina, en 2016, alors que j’étais 
conseiller, que nous avons amélio-
ré au coût de 2,3 millions $. Notre 
défi important, à l’heure actuelle, 
c’est au niveau de l’espace qui est 
restreint. Nous concentrons nos ef-
forts sur la question du logement. 
Plusieurs projets sont en cours de 
réalisation et vont se concrétiser à 
court terme, des multi-logements, 
qui n’ont pas été développés à ou-
trance », suggère M. le maire.
Il évoque certains projets qui lui 
tiennent à cœur. «  Nous souhai-
tons améliorer la piste cyclable 
sur l’ancienne voie ferrée. Pour la 
phase 1, nous avons obtenu l’ac-
cord du ministère des Transports, 
qui nous a confirmé que nous pou-
vons procéder. Cela va améliorer 
concrètement la qualité de vie de 
nos citoyens. Notre objectif, c’est 
de relier Coleraine à Saint-Gérard 
(Weedon). Des 3 Monts à la Fro-
magerie ! Cela constituera la plus 
belle piste cyclable du Québec, rien 
de moins », affirme Charles Audet.
Il souligne ensuite l’existence d’un 
plan directeur de sa Ville au su-
jet de l’amélioration des parcs, et 
l’investissement d’une somme de 

1,2 M $ pour l’usine de traitement 
des eaux usées.
«  Nous visons créer un milieu de 
vie de plus en plus agréable, à tous 
les points de vue, en améliorant 
ce que nous avons déjà, en main-
tenant une gestion serrée de nos 
finances. Nous sommes rendus à 
maturité en fonction de notre es-
pace municipal. Même chose pour 
notre personnel, nous avons une 
équipe extraordinaire, chapeautée 

par notre directrice générale, Kim 
Côté. Nos deux conventions sont 
signées, cols bleus et cols blancs, 
et l’ambiance de travail est très 
bonne. Il y a beaucoup de compé-
tences chez nous. Notre priorité 
se tournera vers l’amélioration des 
infrastructures, nous avons des 
rues à refaire, incluant égouts et 
aqueduc. Nous y allons selon nos 
besoins, en fonction de la durée de 
vie du réseau », a-t-il conclu.

L’église Sainte-Luce de Disraeli restera-t-elle fermée ?
Par Sylvie Veilleux

Qui aurait cru qu’après l’espoir 
suscité par La Grande Quête 
et son projet de requalification, 
les portes de l’église soient 
barricadées, en juillet dernier, 
et qu’elle serait mise en vente 
par la Fabrique de la paroisse 
Saint-André-Bessette ? Quel 
revirement décevant !

Il a fallu que des pierres se dé-
tachent du clocher, à la fin juin, 
et atterrissent entre l’église et le 
CHSLD René-Lavoie pour dé-
clencher cette catastrophe. À la 
demande de l’ingénieur consul-
té, la Ville de Disraeli a alors in-
terdit tout accès à celle-ci. De 
plus, un muret de protection en 
blocs de béton a été érigé du 
côté du CHSLD. 

Et pourtant des sommes impor-
tantes ont été investies depuis 
cinq ans pour stabiliser et sécu-
riser la chambre des cloches et 
les façades du clocher. « Il en 
coûterait 500 000 $ supplémen-

taires pour la ré-
fection des deux 
façades les plus 
dangereuses, 
argent que nous 
n’avons pas », 
nous a déclaré 
Jeannette Mar-
coux, prési-
dente de la Fa-
brique. 

T o u t e f o i s , 
même avant cet 
incident, l’ave-
nir de l’église 
comme lieu 
de culte était 
incertain, un 
déficit moyen 
annuel de 
25 000  $ s’ac-
cumulant de-
puis quelques 
années. D’où la 
décision de la 
Fabrique, à la 
suite d’une réu-
nion des parois-

siens et paroissiennes tenue le 
17 juin, de la vendre. La date 
limite pour le dépôt des offres 
d’achat, sur le site Internet de 
l’Archidiocèse de Sherbrooke, 
est le 11 septembre.

Les membres de la Fabrique de 
la Paroisse Saint-André-Bes-
sette gardent espoir de trou-
ver des solutions, si l’église 
ne trouve pas preneur. Si vous 
avez des propositions, achemi-
nez-les par courriel à l’adresse 
sanabell@sogetel.net. La dé-
molition n’est pas envisagée à 
court terme. 

 « L’important est que la com-
munauté de l’église Sainte-
Luce demeure vivante et qu’elle 
puisse se réunir dans un lieu 
adéquat. Les célébrations re-
ligieuses se déroulent actuel-
lement à la Salle des Amis du 
Troisième Âge de Disraeli et 
la participation est bonne », a 
précisé Mme Marcoux, à la fin 
d’un entretien téléphonique.
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C4 Opinions

888 rue St-Antoine, Disraeli QC G0N 1E0
Tél. : 418 449-1888 - Téléc. : 418 449-1889
Site internet : www.lecantonnier.com
Courriel : lecantonnier@lino.com
Tirage : 6 500 exemplaires
Impression : Imprimerie HEBDO LITHO
Prochaine parution : Jeudi 25 septembre 
2025. Date de tombée pour réception des 
textes et des annonces : Vendredi 12 sep-
tembre 2025.
Le tirage du journal est certifi é (AMECQ).

Droits de reproduction : Tous les textes de ce journal peuvent être reproduits à condition de l’être intégralement et sous réserve que leur provenance soit clairement indiquée. 
Toute autre forme d’utilisation du contenu de ce journal est interdite sans autorisation expresse de la rédaction. Les idées et opinions publiées dans ce journal n’engagent que leurs signataires.

Les Artisans du journal
Rédacteur en chef et mise en page : Ronald Martel
Correction : Lise d’Amours
Conseillère en publicité : Mylène Croteau, 819 678-4883
Mise à jour du site Web : Tommy Gauthier 
Caricaturiste : Steven Laprise
Font également partie de l’équipe nos rédactrices et rédacteurs 
bénévoles générant des textes qui remplissent nos pages. 
Merci à tous les artisans et artisanes bénévoles du journal.

Le Cantonnier bénéfi cie de l’aide
fi nancière du ministère

Le Cantonnier est membre de 
l’association

Édité mensuellement par la Corporation du journal communautaire 
de Disraeli, Le Cantonnier a adopté dès sa fondation en 2000 un 
statut d’organisation sans but lucratif (OBNL). Il se consacre à la 
libre circulation de l’information et des idées provenant du milieu 
qui le soutient. Sa mission : Publier des informations locales et 
régionales afi n de favoriser le développement et le rayonnement 
des communautés et l’expresison des gens qui y vivent.
Distribution postale gratuite dans tous les foyers de :
Beaulac-Garthby, Saint-Joseph-de-Coleraine, Disraeli, Lambton, 
Paroisse de Disraeli, Saint-Fortunat, Saint-Jacques-le-Majeur, 
Saint-Julien, Sainte-Praxède et Stratford.
Distribution par points de dépôt : Saints-Martyrs-Canadiens, 
Saint-Romain, Stornoway et Weedon (secteur Saint-Gérard).
Abonnement au journal papier : 40,00 $ / année
Cotisations annuelles de membres : 10,00 $ (Individuel),
50,00 $ (Ami et Corporatif), 100,00 $ (Solidaire).
Inscription à l’infolettre : www.lecantonnier.com

Le recueil du 25e anniversaire est déjà en vente :
« Bonheur et reconnaissance »

L’équipe conjointe des Édi-
tions Jour et Nuit et du jour-
nal Le Cantonnier est fi ère de 
vous suggérer d’acquérir dès 
maintenant un exemplaire du 
recueil BONHEUR ET RECON-
NAISSANCE, qui est déjà en 
vente depuis le 18 août dernier, 
un objet de collection qui a pour 
objectif de souligner et de célé-
brer le 25e anniversaire de votre 
journal. 

Seulement 100 exemplaires de 
ce superbe recueil historique 
ont été produits, dans un pre-
mier temps, pour une diffusion 
régionale. Il compte 121 pages 
et propose 25 caricatures, de 
nombreux articles marquants 
et des photos qui ont souligné 
l’actualité de la région, dans le 
journal Le Cantonnier, depuis 
l’an 2000. Une publication qui 
sert également de campagne 
de fi nancement pour votre jour-
nal mensuel, puisque tous les 
profi ts lui seront remis par les 
Éditions Jour et Nuit.

La page couverture est illustrée 
de façon colorée par la pein-
ture Le bonheur nous attend, 
oeuvre de Serge Nadeau, qui 
signe régulièrement son appel-
lation originale, soit « le peintre 
aux maisons qui dansent ».

Le contenu du recueil a été 
sélectionné par l’équipe de 
production composée de Ro-
nald Martel (édition et mise en 
page), Sylvie Veilleux (chargée 
de projet) et Steven Laprise 
(caricaturiste du journal). Les 
articles primés par l’Associa-
tion québécoise des médias 
écrits communautaires du Qué-
bec (AMECQ), publiés dans le 
journal Le Cantonnier au cours 
de son histoire, y tiennent une 
place prépondérante.

Pour réserver cet ouvrage 
unique, vendu au prix de 25,00 $ 
l’exemplaire, téléphonez au jour-
nal Le Cantonnier, au numéro 
418 449-1888, ou  envoyez votre 
commande à l’adresse courriel 
lecantonnier@lino.com

Le journal Le Cantonnier est 
très fi er de contribuer par cet ou-
vrage exaltant à son devoir de 

mémoire. Réservez rapidement 
votre recueil, car les quantités 
sont limitées. Merci, ce faisant, 
de collaborer au fi nancement du 
journal. Et pourquoi pas, pensez 
qu’il pourra constituer un excel-
lent cadeau pour quiconque, 
pendant la période des Fêtes qui 
n’est pas si loin... Un bonheur 
certain vous attend !

Par Ronald Martel,

rédacteur en chef

 les éditionsJour et NuitDivision de Martel Communication

« Le bonheur nous attend »

Recueil historique du 25e anniversaire du journal Le Cantonnier

Bonheur et reconnaissance

25 ans de labeur, de défis et d’amour inconditionnel

« Le bonheur nous attend »
L’équipe du journal Le Cantonnier espère que vous ressentirez,

 vous aussi, le bonheur de lire ce Recueil du 25e anniversaire,

le journal ayant été fondé en « l’An de grâce 2000 » !

E n avril 2000, paraissait le premier numéro du Cantonnier.

Depuis, 270 numéros sont parus. Que de mots, d’images, de réflexions, de bouts d’histoire 

couchés sur les pages de ce journal, au service de la communauté formée au départ par les Mu-

nicipalités de Coleraine, Disraeli, Beaulac-Garthby, Lambton, Paroisse de Disraeli, Stratford, Saint- 

Gérard, Saint-Fortunat, Saint-Jacques, Saint-Julien, Sainte-Praxède et Saints-Martyrs-Canadiens !

Ce recueil rend hommage aux artisanes et artisans ainsi qu’aux bénévoles qui ont contribué à 

l’œuvre collective qu’est le journal communautaire Le Cantonnier. Des textes primés, des bénévoles 

honoré(e)s, des photos de rencontres heureuses et des extraits et reproductions de textes devraient 

permettre aux lectrices et aux lecteurs de prendre la mesure du travail accompli et de sa qualité. Ce 

fut un réel honneur de rassembler tous ces souvenirs. Bravo à toutes ces personnes pour leur vision, 

leur courage, leur ténacité et leur générosité ! C

Bonheur et reconnaissance

25 ans de labeur, de défis et d’amour inconditionnel

 les éditionsJour et NuitDivision de Martel Communication

Codeuniverselde produit

 

 

ISBN 978-2-920685-22-2
Imprimé au Canada25,00 $

Par Sylvie Veilleux, 

présidente

Retrouvailles 25e anniversaire du Cantonnier

Vous avez collaboré à la nais-
sance, au développement, au 
maintien, à la survie et à la reprise 
du Cantonnier ? Le conseil d’admi-
nistration vous invite à venir célé-

brer votre journal et à échanger de 
bons souvenirs.

LE VENDREDI 3 OCTOBRE 
2025 DE 17 H À 19 H,

AU CABARET DES ARTS
310, RUE LAURIER, DISRAELI

Confi rmez votre présence 
avant le 30 septembre, par télé-
phone au 418 449-1888 ou par 

courriel, à l’adresse suivante :
lecantonnier@lino.com
Des exemplaires du Recueil du 25e 
Bonheur et reconnaissance se-
ront en vente sur place. Prévoyez 
de l’argent comptant. Merci !
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Saint-Jacques-le-Majeur-de-Wolfestown
Une d. g. part à la semi-retraite, une autre arrive !
Par Ronald Martel

« C’est la vie », diront les plus sages, 
au sujet de la ronde des remplace-
ments de personnel. C’est ce qui 
arrive par les temps qui courent, à 
Saint-Jacques-le-Majeur, non loin de 
Disraeli, où la d. g. France Moisan tire 
sa révérence, après 21 ans de travail 
pour la Municipalité qui l’a vu naître, 
une Jacquoise pure laine.
Mais elle ne part pas complètement, 
elle reste quelques jours par semaine, 
avec le nouveau titre de conseillère à 
la direction, pour aider la nouvelle d. 
g., Jacqueline Garriss, le temps qu’il 
faudra… Mme Garriss, pour sa part, a 
agi comme d. g. adjointe depuis janvier 
dernier, et elle a pris la relève comme 
nouvelle d. g., le 5 mai dernier. Tout 
cela dans une complète bonne hu-
meur de tout le monde, incluant M. le 

maire Steven Laprise, qui s’exclame, 
avec sa bonhommie habituelle : « On 
est chanceux à Saint-Jacques-le-Ma-
jeur d’avoir une très belle relève. Il y 
a eu Linda Bolduc, pendant 19 ans, 
puis France de 14 à 15 ans, et mainte-
nant Jacqueline, pour un bon bout de 
temps ! », espère-t-il.
France Moisan relate les six ou sept 
ans où elle a été adjointe de Linda 
Bolduc : « J’ai eu une très bonne 
professeure à mon arrivée. C’est au-
jourd’hui un juste retour des choses 
que je redonne à la suivante ! C’est 
d’autant plus normal que j’ai égale-
ment une bonne relation avec M. le 
maire. Il faut dire que je n’ai rien de 
prévu pour ma retraite », ajoute-t-elle 
en riant, et monsieur Laprise d’ac-
quiescer.
« C’est magnifi que, extraordinaire, 
sensationnel de faire du temps partiel 

pour sa Municipalité et d’aider sa com-
munauté. C’est le gros Bonheur ! », 
s’écrie France avec enthousiasme.
Jacqueline Garriss, quant à elle, n’est 
pas en reste, avouant profi ter elle 
aussi d’avoir une bonne professeure 
pour l’aider dans son nouvel emploi. 
Originaire de Waterville, elle détient 
un bacc. en interprétation de violon 
classique et une maîtrise en histoire. 
Pas banal pour jouer sur la scène mu-
nicipale. « J’ai travaillé pendant cinq 
ans à la Ville de Thetford Mines, où j’ai 
acquis une bonne expérience », sou-
ligne-t-elle. Elle habite Saint-Jacques-
le-Majeur et s’implique dans sa com-
munauté, où elle s’est bien adaptée.
L’adjointe administrative Cynthia Jo-
licoeur, dans les trois municipalités 
limitrophes Saint-Jacques, Saint-Ju-
lien et Saint-Fortunat, s’est jointe à 
l’équipe, via un programme conjoint, 

Assis, France Moisan, ex-d.g., Steven 
Laprise, maire de St-Jacques-le-Ma-
jeur-de-Wolfestown, debout, Cynthia 
Jolicoeur, adjointe administrative, et 
la nouvelle d. g., Jacqueline Garriss.

Joins-toi à des ateliers
bienveillants, animés avec

cœur et expertise par
Stéphanie Poulin

DERNIÈRE SEMAINE D’INSCRIPTION 
– Groupe de jour ou de soir – 

13 h à 15 h 30 ou 18 h 30 à 21 h

– Places limitées – 
Réserve  la  tienne  maintenant!

9 et 23 septembre
7 et 21 octobre

4 novembre 2025
– 

Salle du Club Le
Marquis

      www.hypnopoulin.com      418-554-4502
Autres services: accompagnement thérapeutique individuel,
Constellations de groupe, retraites.   Contacte-moi dès maintenant – 

donnant une bonne entente tripartite !
Dans la bonne humeur de tout le 
monde, c’est bien le cas de le dire !

Nouveaux chalets écologiques aux 3 Monts de Coleraine
Par Sylvie Veilleux

Depuis la fi n juin, les personnes ama-
trices d’immersion en pleine nature 
dans un certain confort peuvent vivre 
une nouvelle expérience aux Sentiers 
pédestres des 3 Monts. Trois chalets 
« écologiques » les attendent, nichés 
sur le fl anc du Mont Caribou, acces-
sibles à partir du stationnement de 
Coleraine, secteur Vimy-Ridge. Cinq 
années de travail et de collaboration 
et un investissement total de près de 
500 000 $ ont permis la réalisation de 
ce projet d’envergure, a déclaré la 
présidente du conseil d’administration 
des 3 Monts, Madame Josette Vaillan-
court, lors de l’inauguration offi cielle 
qui a eu lieu le 17 juin dernier.
Les nouveaux chalets Le Ciel étoilé et 
L’Escalade (capacité de 4 personnes 

De g. à d., Isabelle Maheux, C. Desjar-
dins du Carrefour des Lacs, Jo-
sette Vaillancourt, prés. du CA des 
3 Monts, Jean-François Roy, maire 
de Sainte-Praxède, Natacha Bédard, 
attachée politique de la députée 
Isabelle Lecours.
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chacun) et le Convivial (capacité de 7 
personnes) sont alimentés par l’éner-
gie solaire et sans services. Meublés, 
éclairés de façon minimale, ils sont 
équipés d’un poêle au butane (2 
bonbonnes incluses) d’un équipement 
de base qui permet de cuisiner. Grâce 
à des prises murales, les téléphones 
cellulaires peuvent être rechargés. 
Des toilettes sèches spacieuses se 
trouvent à proximité. 
Plusieurs partenaires ont investi dans 
ce projet qui augmente l’attractivité de 
la région soit : Développement écono-
mique Canada, le gouvernement du 
Québec par l’entremise du volet 4 du 
Fonds régions et ruralité administré 
par la MRC des Appalaches, la muni-
cipalité de Saint-Joseph-de-Coleraine 
et la Caisse Desjardins du Carrefour 
des Lacs. 

Les sentiers pédestres 
éducatifs des 3 Monts de 
Coleraine s’étendent sur 
plus d’une vingtaine de 
kilomètres de niveaux fa-
cile, intermédiaire et diffi -
cile. En sus des nouveaux 
chalets écologiques 
s’ajoutent à l’offre d’hé-
bergement : deux yourtes, 
huit emplacements de 
camping sauvage, un 
espace pour un véhicule 
récréatif ainsi qu’un cha-
let locatif avec services. 
Pourquoi ne pas tenter l’expérience 
lors de la saison des couleurs ? Pour 
information et réservation en ligne, 
visitez le site web : www.3monts.ca. 
Pour le service à la clientèle, compo-
sez le 418 423-3351. 
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C6 L’Humeur buissonnière

Ateliers 
solutions numériques
Participez en caisse à nos ateliers sur les solutions 
numériques afin de parfaire vos connaissances à propos 
de vos finances en ligne sur Accès D de Desjardins.

Atelier 1 - Les bases (durée 90 min.) :

 

Atelier 2 - Approfondir ses connaissances (durée 90 min.) : 

Atelier 3 - Devenir un expert (durée 90 min.) : 
  

 Télécharger l’application
 Site web pour ordinateur portable
 S’inscrire & se connecter 
 Intégration & paiement de factures
 Virement interac (envoyer, recevoir, entre comptes et personne)
 Dépôt mobile ; Prise de rendez-vous en ligne

 Gestion carte crédit : 
          Choix carte, limite carte, remise bonidollars, etc.
 Gestion carte débit : 
          Carte perdue/volée, augmentation temporaire des limites :  
          retrait aux guichets et paiement direct
 Plus d’options : 
          Relevés, annuler des opérations, gérer les renseignements

 Prêts hypothécaires (préautorisation & renouvellement)
 Assurances : voyage, vie-santé, habitation, automobile
 Placements garantis (acquisition & renouvellement)
 Compte de fonds Desjardins (ouverture & réinvestissement)
 Gestion des dettes, financement Accord D

Inscription nécessaire (places limitées): https://bit.ly/ateliersnumeriques2025 
*1 inscription par personne et par atelier

Dates à venir :

17 sept. - 13h30 à 15h
8 oct. - 9h30 à 11h
8 oct. - 18h30 à 20h
19 nov. - 13h30 à 15h 

17 sept. - 9h30 à 11h
17 sept. - 18h30 à 20h
8 oct. - 13h30 à 15h
19 nov. - 9h30 à 11h
19 nov. - 18h30 à 20h

24 sept. - 9h30 à 11h
24 sept. - 13h30 à 15h
15 oct. - 9h30 à 11h
15 oct. - 13h30 à 15h
26 nov. - 9h30 à 11h
26 nov. - 13h30 à 15h

Téléphone : 418 755-0812 
Télécopieur : 418 755-0382
catherinemorency@notarius.net

Soutien fièrement 
son Cantonnier

C6 Brèves
Recueil du 25e anniversaire
Lancement offi ciel – Le grand 
public est invité au lancement of-
fi ciel, par les Éditions Jour et Nuit, 
du Recueil spécial 25e anniversaire 
du journal Le Cantonnier, Bonheur 
et reconnaissance, dans le cadre 
des Journées de la Culture, le ven-
dredi 26 septembre 2025, de 17 h 
à 19 h (5 à 7), à l’ancien presbytère 
de Lambton, salle du rez-de-chaus-
sée. Un court rituel de prise de pa-
role, une séance de signatures-dé-
dicaces et une surprise d’honneur 
(18 ans requis) y prendront place 
pour l’occasion. Tous les profi ts se-
ront remis au journal. Merci d’y ve-
nir en grand nombre, si vous êtes 
solidaires du journal Le Cantonnier.

Par Dyane

Raymond

Va savoir pourquoi ce titre me 
vient soudain en tête. Peut-être 
parce que j’ai en face de moi un 
arbre que je regarde grandir de-
puis des décennies, majestueux, 
bien sûr, un peu penché comme 
la célèbre tour, ancré, comme on 
aime penser qu’on l’est aussi, sur 
cette terre comme au ciel. Je veux 

dire attachée au vivant et attentive 
aux choses sensibles, qui nous 
échappent souvent mais n’en in-
terviennent pas moins dans nos 
jours et nos nuits, nos clairs et nos 
obscurs. 
Peut-être encore parce que le pe-
tit lac est là lui aussi devant moi et 
dans ma vie et que je l’aime comme 
on aime d’amour, parce qu’en-
semble on se prodigue caresses et 
douceurs et bonheurs incommen-
surablement et que je me love en 
lui, ondulante et belle, en apesan-
teur, ni dans l’air ni sur la terre dans 

un mouvement que ni mon corps 
ni mon esprit ne dirigent; seule la 
reconnaissance, l’irrépressible né-
cessité de dire merci à cette vie-là, 
que j’ai sans qu’elle m’appartienne 
vraiment puisque je fais partie d’un 
tout, quoi qu’en pensent et disent 
les frustes et les rustres de ce 
monde aux égos engoncés dans la 
difformité de leur être.
Désolée, je suis sévère, là. Parfois 
c’est plus fort que moi, en général, 
je ne me chauffe pas de ce bois-
là. Je préfère la softitude, qui res-
semble à la solitude, mais en plus 
doux, qui contient l’amour qui m’ha-
bite, mais aussi de la mansuétude 
et ce regard qui m’offre à voir de 
l’autre, du petit et du grand; le gra-
tuit, l’ouvert, l’imparfait; d’y porter 
une attention qui ne sera ni banale 
ni condescendante ni arbitraire; de 
faire ce que je peux même si c’est 
pas toujours ce que je veux.
 Et de ne pas trop m’affl iger de 
toute la misère du monde, même 
si celle-ci est absurde immense 
pesante envahissante injuste 
inhumaine horrifi ante enrageante 
désolante choquante et que je 
me sens tellement mais tellement 
impuissante à la soulager, quant à 
l’éradiquer, n’en parlons pas. Je ne 
suis pas mère Teresa, ni de près ni 
de loin, même si j’ai du cœur, que 
j’essaie de remettre quotidienne-
ment à sa place, comme on corrige 
un élève « dur de comprenure ».
J’étais partie avec les cathédrales, 

sans trop savoir pourquoi; je ne le 
sais pas plus maintenant, mais on 
peut en parler. Je dirai, pour ma 
part, que la beauté m’intéresse da-
vantage que la grandeur, ou alors 
il s’agira d’une noblesse bâtarde, 
qui a de la terre sous les ongles, 
un pas lent et tranquille, des yeux 
bons, et qui le soir venu lève son 
verre à la fl amboyance du ciel.
C’était le temps des cathédrales, 
donc. Ce mois d’août grandiose, 
à célébrer, à savourer, à étreindre, 
à embrasser, comme je vous em-
brasse, ami(e)s du Cantonnier.

Le temps des cathédrales
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Meubles • Électroménager
Électronique • Informatique et bien plus...
418.486.7782
164, rue Principale
Lambton (QC)
G0M 1H0

HEURES D’OUVERTURE

Lundi au jeudi 8 h 30 à 17 h 30
Vendredi 8 h 30 à 18 h 30
Samedi 8 h 30 à 15 h
Dimanche Fermé

649$1599$

RÉFRIGÉRATEUR À 
PORTES FRANÇAISES ET 

CONGÉLATEUR INFÉRIEUR 
DIVISÉ, 36 PO, 19,4 PI3

WRQA59CNKZ

CUISINIÈRE ÉLECTRIQUE 
INTELLIGENTE AVEC 

FRITURE ET CUISSON À 
AIR WHIRLPOOL®, 5,3 PO

YWFES7030SZ

LAVE-VAISSELLE AVEC 
CYCLE D’AMPLIFICATION 

WHIRLPOOL®, 55 DBA
WDP540HAMZ

FOUR À MICRO-ONDES
À HOTTE INTÉGRÉE ET

PROFIL BAS WHIRLPOOL®,  
1,1 PI3

YWML55011HS

499$

LE TOUT POUR

4586$ACHETEZ L’ENSEMBLE!

1839$

meublesrousseau.com      Jonathan Audet et Alexandra Breton Fiers propriétaires  
depuis 1 AN!

La 27e saison de la Galerie d’art du Presbytère de Lambton bientôt terminée
Par Ronald Martel

Le vernissage de la 27e saison de 
la Galerie d’art du Presbytère, à 
Lambton, a eu lieu le jeudi 19 juin 
dernier, et la Galerie offre ses tré-
sors au public depuis le 21 juin, et 
ce, jusqu’à la fi n-août prochain. Il 
reste encore un peu de temps pour 
en profi ter...

Il y avait foule au local de la Gale-
rie d’art, à l’étage de l’ancien pres-
bytère de Lambton, sis à côté de 
l’église prestigieuse du village, rue 
Principale. Avec M. le maire Michel 
Lamontagne en tête, et quelques-
uns de ses conseillers municipaux, 
de même que tout le comité res-
ponsable de la Galerie, sa prési-
dente France Baillargeon s’en fai-
sant la maîtresse de cérémonie.

« Notre Galerie d’art émerveille-
ra tous les visiteurs encore cette 
année », a-t-elle lancé à la ronde, 
dans son mot de bienvenue adres-
sé à cette salle plus-que-comble 
! Plusieurs pièces de l’étage de 
l’ex-presbytère se sont ainsi révé-
lées au public, dans la variété des 
très nombreux dessins, peintures 
et photos qui y sont exposés.

M. le maire Lamontagne a choisi 

ses mots pour accueillir tous les 
invités à cette cérémonie rassem-
bleuse. « C’est avec une grande 
fi erté – et un plaisir renouvelé – 
que je prends la parole aujourd’hui 
pour souligner l’ouverture offi cielle 
de cette nouvelle exposition pré-
sentée par la Galerie d’art du pres-
bytère », a-t-il commencé.

« Chaque année, cette initiative 
nous rappelle à quel point notre 
communauté est vivante, créa-
tive et ouverte à la culture. Grâce 
au travail infatigable du groupe 
de bénévoles et à sa présidente, 
France Baillargeon, ce lieu patri-
monial continue de rayonner, non 
seulement comme témoin de notre 
histoire, mais aussi comme espace 
de création et de dialogue. »

Il n’a pas manqué de remercier 
chaleureusement tous les béné-
voles qui rendent possible cette 
grande réussite de la Galerie d’art, 
année après année. Il a également 
remercié les artistes, « d’ici et d’ail-
leurs, qui nous font l’honneur de 
partager leur regard sur le monde. 
À travers leurs œuvres, ils nous in-
vitent à ralentir, à ressentir, à réfl é-
chir. Et c’est précieux. Au nom de 
la Municipalité de Lambton, je vous 

souhaite à toutes et à tous une ex-
cellente exposition et une belle sai-
son artistique. Que ce lieu continue 
d’inspirer et de rassembler ! », a-t-il 
conclu.

Puis la responsable du concours 
de photos a procédé au dévoile-
ment des nombreux gagnant(e)s 
de son activité, dans les catégories 

Jeunes, Amateurs et Avancées, où 
67 photos ont été choisies et pri-
mées. Les neuf photos qui en sont 
sorties gagnantes, de même que 
les six photos s’étant mérité une 
mention spéciale, sont exposées 
dans une salle qui leur est dédiée, 
pendant toute la saison estivale 
2025 de la Galerie d’art.

Au vernissage de la Galerie d’art du Presbytère de Lambton, le maire Michel 
Lamontagne a reconnu le dynamisme de sa communauté, en présence de 
la présidente du Comité de la Galerie d’art, France Baillargeon, à droite sur 
la photo, et de ses deux principales complices, France Normand et Solange 
Vachon, membres du même comité, à gauche. (Crédit-photo : Ronald Martel)

Le Cercle de Fermières de Lambton a 95 ans
Le 11 juin 1930, un Cercle de Fer-
mières est fondé à Lambton, 34 
femmes assistent à la réunion de 
fondation, au cours de laquelle sont 
élues :
- Mme Joseph Godbout, présidente
- Mme Roméo Langlois, vice-prési-
dente
- Mlle Alice Samson, secrétaire-tréso-
rière
- Mme Ferdinand Bilodeau, bibliothé-
caire
- Mmes Rémi Veilleux, Pantaléon Tar-
dif et Édouard Paradis, conseillères.
Aujourd’hui, le Cercle de Lambton 
compte 48 membres qui souligne-
ront le 95e anniversaire en présentant 
une exposition de pièces artisanales, 
réalisées à la fois par leurs ancêtres 

et par les membres actuelles. Vous 
pourrez admirer ces œuvres choisies 
avec soin pour l’occasion, au pres-
bytère de Lambton, du 22 juin au 31 
août.
Vous y découvrirez également l’Arbre 
du 95e, une œuvre collective compo-
sée de nombreux carrés Grand-mère 
crochetés à partir de laine québé-
coise par une vingtaine de membres 
du Cercle. Lors de votre visite, vous 
pourrez participer à un concours en 
devinant le nombre de carrés assem-
blés pour créer ce magnifi que pro-
jet, soutenu grâce à une généreuse 
contribution des Filatures Lemieux de 
Saint-Éphrem-de-Beauce.
Rappelons que la raison d’être des 
Cercles de Fermières est de préser-

ver et de transmettre le patrimoine 
culturel et artisanal québécois, tout en 
améliorant les conditions de vie des 
femmes et de leurs familles.
Et comment cela se traduit-il au quoti-
dien? De plusieurs façons :
- En transmettant les savoir-faire tra-
ditionnels : tissage, tricot, couture, 
broderie, cuisine;
- En favorisant l’entraide et la solidari-
té entre femmes : lieux de soutien, de 
partage et d’échange;
- En faisant la promotion de la culture 
et des valeurs québécoises : valorisa-
tion de l’histoire des femmes et pré-
servation du patrimoine immatériel;
- En contribuant à l’amélioration des 
conditions sociales des femmes : en-

gagement communautaire et sensibi-
lisation à des enjeux comme la vio-
lence, la pauvreté ou l’éducation.
Les Cercles de Fermières du Québec, 
c’est la plus grande association fémi-
nine du Québec, avec plus de 30 000 
membres. Bien plus qu’un regroupe-
ment artisanal, c’est un mouvement 
100 % québécois, actif depuis 1915, 
qui valorise les femmes, leur sa-
voir-faire et leur rôle dans la société.
Chaque membre est une actrice de 
changement social et culturel, enra-
cinée dans sa communauté, fi ère de 
son histoire et de son patrimoine.
Au plaisir de vous rencontrer cet été 
au presbytère de Lambton!
Kathleen Carrière,
Communications et recrutement
Cercle de Fermières de Lambton
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C8 Nouvelles municipales
Élections municipales
Avant-goût électoral dans les municipalités partenaires du Cantonnier
Par Sylvie Veilleux

Le Cantonnier a recueilli auprès 
des mairesses, maires et direc-
tions générales, les informa-
tions qui commencent à circu-
ler sur les postes qui se libèrent 
dans les conseils municipaux. 
Évidemment, plusieurs conseillers 
et conseillères, voire des maires, 
restent discrets à trois semaines 
de l’ouverture de la période de 
dépôt des candidatures, soit le 19 
septembre.

Beaulac-Garthby
Départ annoncé : 1 conseiller
Le maire Gilles Drolet se repré-
sente.
Candidature annoncée à la mai-
rie  : Christina Pinard, conseillère 
municipale.

Lambton :
Départ annoncé : 1 conseiller

Paroisse de Disraeli :
Départ annoncé : Aucun 
La mairesse Jacynthe Patry se re-
présente.

Saint Fortunat :
Départ annoncé : Aucun 

Saint-Jacques-le-Majeur : 
Départ annoncé : Aucun 

Saint-Joseph de Coleraine
Départ annoncé : Aucun

Saint-Julien :
Départ annoncé : Aucun
Le maire Francis Lehoux se 
représente.

Sainte-Praxède
Départ annoncé : Aucun

Stratford : 
Départs annoncés  : Mairie et 2 
conseillers

Candidature annoncée  à la mai-
rie  : Daniel Morin, conseiller mu-
nicipal.

Ville de Disraeli : 
Départ annoncé : 1 conseiller.

Une exposition historique extérieure à voir à Saint-Julien 

De g. à d., Michel Tremblay, SHAC, 
Alexandre Brousseau, maire de Thet-
ford, Jean-Marie Fortin, SHAC, Fran-
cis Lehoux, maire de Saint-Julien, 
Marc Tardif, SHAC, et Marc Charpen-
tier, CA de la C. Desjardins du Carre-
four des Lacs, et sa fille.
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Par Sylvie Veilleux

Le 5 juillet dernier, une soixan-
taine de personnes assistaient 
au vernissage de l’exposition : Le 
patrimoine bâti de Saint-Julien, 
d’hier à aujourd’hui qui avait lieu 
sur le parterre derrière le Bureau 
municipal. Rayonnants de fierté, 
les représentants de la Société 
d’histoire et d’activités culturelles 
de Saint-Julien inc. (SHAC), 
MM. Jean-Marie Fortin, président, 
Michel Tremblay, secrétaire et 
Marc Tardif, trésorier ont présen-
té le résultat de plusieurs heures 
de recherche, de montage, de 
rédaction. Ils ont remercié chau-

dement les partenaires financiers 
dont le principal, la MRC des Ap-
palaches par son Fonds culturel, 
les commanditaires, les béné-
voles, les gens qui leur ont com-
muniqué l’histoire des bâtiments 
choisis et l’historien local, M. Léo-
pold Lemay.

Les 9 panneaux informatifs 
constituant l’exposition ont in-
téressé les personnes invitées, 
particulièrement celles ayant des 
liens avec le patrimoine bâti pré-
senté : la maison de la famille 
Pierre-Gustave Martel, la scierie 
de Gaston Boutin, la maison de 
la famille d’Alphée Gouin. S’ajou-

tant à ceux-ci, les panneaux sur 
l’histoire de l’édifice municipal, 
l’église, le presbytère, la grotte, 
les écoles et finalement, la Société 
d’histoire et d’activités culturelles 

de Saint-Julien (SHAC). Plusieurs 
personnes ont pris la parole lors 
de l’inauguration de cette exposi-
tion extérieure. Le nouveau maire 
de Saint-Julien, Francis Lehoux, 

a mentionné le soutien financier 
municipal accordé à ce projet 
qui fait voyager dans le temps. 
La pertinence du projet, le tra-
vail accompli par les bénévoles 
ainsi que la beauté des lieux ont 
été soulignés par le maire de 
Thetford et préfet de la MRC des 
Appalaches, M. Alexandre Brous-
seau. Finalement, M. Marc Char-
pentier, président du CA de la 
Caisse Desjardins du Carrefour 
des Lacs, a rappelé l’importance 
pour Desjardins de redonner aux 
communautés. 

Les représentants de la SHAC ont 
profité de l’occasion pour lancer 
leur campagne de membership  : 
20  $ pour la 1re année d’adhé-
sion, puis 10  $, annuellement 
pour les années subséquentes. 
Pour en savoir plus, suivre les 
publications de la Société sur 
la page Facebook Babillard de 
Saint-Julien. 

Ce nouveau pan de l’histoire du 
patrimoine bâti de Saint-Julien 
est exposé jusqu’au 30 octobre.
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Panneaux sous
le plancher

Bas de caisseCavité
des ailes

Logement
des roues

Sous le capot

Panneaux
internes

Panneaux
latéraux

Panneaux
intérieurs

Portières

panneaux internes

TRAITEMENT ANTIROUILLE
Un investissement rentable !

Yvan Doyon et Fils inc.
479, rue Champlain, Disraeli

418 449-3238

Le Spécialiste est une marque de Uniselect inc. Tous droits réservés.

DURÉE PROLONGÉE
MAGNUM

Résiste au feu 
Pénètre dans les fissures
Enraie l’oxydation existante

Ne craque pas
Ne coule pas
N’a pas d’odeur
N’est pas salissant

Thetford Mines
Maison de fi n de vie Les cou-
leurs du vent – Le samedi 9 août 
dernier fut inauguré l’aménage-
ment extérieur de cette nouvelle 
maison de fi n de vie, pour la ré-
gion de la MRC des Appalaches 
et Thetford Mines. Située au 
1489 rue Mooney Ouest, Thetford 
Mines, tél. : 418 755-1732, elle a 
donné lieu à une formidable cam-
pagne de fi nancement ayant im-
pliqué 350 donateurs, permettant 
d’amasser 196 616 $ en argent, 
et plus de 45 000 $ en dons 
matériels et de services, dont 
100 000 $ provenant de la Fonda-
tion Donat Grenier.

C9Environnement
Revalorisation des résidus miniers

Le ministre de l’Environnement en visite à Thetford
Par Ronald Martel

Le ministre de l’Environnement, 
de la Lutte contre les change-
ments climatiques, de la Faune et 
des Parcs, Benoît Charrette, était 
de passage à Thetford Mines le 
17 juin dernier, en rapport avec 
le dossier de la revalorisation des 
résidus miniers.
Il s’agissait pour lui d’une ren-
contre plutôt informelle, mais 
utile afi n d’apprendre à connaître 
l’écosystème, les enjeux et les 
acteurs en ce domaine de valori-
sation écologique.
Il en a profi té pour rencontrer des 
représentant(e)s d’organismes 
et des spécialistes, entre autres 
de l’Observatoire national de 
l’amiante, en compagnie de la 
députée de Lotbinière-Fronte-
nac, Isabelle Lecours.

M. le ministre Charrette s’est dit 
heureux d’avoir pu discuter avec 
plusieurs acteurs de bonne vo-
lonté, voyant dans ce dossier 
des résidus miniers un avantage 
économique pour la région. Il a 
trouvé très utile de se pencher 
sur les meilleures façons de ren-
tabiliser ces résidus qui repré-
sentent un potentiel important, 
avec un fi nancement prévu dans 
le prochain budget. Il semble que 
plusieurs recherches et études 
aient déjà confi rmé, dans le pas-
sé, que ces résidus représente-
raient un beau potentiel du côté 
des énergies renouvelables.
Plusieurs croient et affi rment que 
les choses ne vont pas assez 
vite. Mais les autorités assurent 
qu’il est important de prendre le 
temps de bien faire les choses.
Il s’agissait de la visite d’un sep-

Le ministre de l’Environnement, 
Benoît Charrette, s’est intéressé 
au dossier de la revalorisation des 
résidus miniers, à Thetford, le 17 
juin dernier. Durant sa mêlée de 
presse, il était accompagné par la 
députée de Lotbinière-Frontenac, 

tième ministre depuis 2024, à 
Thetford, où la revalorisation des 
résidus miniers est devenue un 
sujet populaire de l’actualité, de-

puis plusieurs mois, où les pré-
occupations concernent de plus 
en plus ce problème environne-
mental.

Isabelle Lecours. (Crédit-photo : 
Ronald Martel)
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C10 Nouvelles municipales
Michel Roy, pompier volontaire durant 55 ans à Lambton
Honoré après une valeureuse carrière bien remplie !

Michel Roy, pompier volontaire pen-
dant 55 ans à Lambton, pose fièrement 
devant le nouveau camion-incendie, 
tenant la superbe plaque honorifique 
que la Municipalité lui a attribuée le 
mardi 8 juillet dernier. 

Par Ronald Martel

« Michel Roy - 55 ans - Nous tenons 
à te remercier sincèrement pour tes 
55 années de loyaux services, ton 
dévouement exceptionnel et ton es-
prit d’équipe remarquable au sein du 
service incendie de la Municipalité de 
Lambton. Ton engagement constant 
et ta contribution inestimable ont 
marqué l’histoire de notre commu-
nauté et inspiré de nombreuses gé-
nérations de pompiers. Merci pour 
tout ce que tu as accompli. »
C’est en ces termes figurant sur une 
superbe plaque, que la Municipali-
té de Lambton a honoré le pompier 
volontaire Michel Roy, le 8 juillet 
dernier, lors d’une cérémonie émou-
vante.

«  Je suis très heureux de ma car-
rière, d’avoir fait 55 ans pour la mu-
nicipalité et la région de Lambton. 
Je tiens à remercier ma femme, 
Clémence Moisan, qui m’a soute-
nu comme pompier pendant tout ce 
temps. Un grand merci également à 
tous les pompiers avec qui j’ai tra-
vaillé. J’avais une très bonne équipe. 
Mes coéquipiers m’agaçaient, j’ai eu 
mon tour très souvent. Ça faisait 
partie de l’équipe. J’adresse aussi 
un merci spécial à Michel Fillion, un 
gars posé, sérieux… », a précisé M. 
Roy en entrevue, les yeux remplis de 
sincérité.
Durant sa carrière, Michel Roy a vu 
passer cinq chefs pompiers, outre M. 
Fillion, « Bertrand Fréchette, Émilien 
Bolduc, Denis Turcotte et Jeannot 
Labrecque », a-t-il énuméré.

À l’époque où il a dé-
buté sa carrière de 
pompier volontaire, 
«  s’il y avait des in-
cendies majeurs, on 
répondait aux alertes 
rapidement, mais 
comme il n’existait pas 
de formations, nous 
étions laissés à nous-
mêmes. Il n’y avait 
pas vraiment d’aide 
de la municipalité, on 
se déplaçait avec nos 
véhicules à nos frais. 
Ma femme préparait 
un lunch qu’elle venait me porter », 
raconte-t-il en riant.
«  C’était un métier très à risque. 
C’était variable, jamais à la même 
température, jamais au même en-

droit, ni à la même heure, ni avec 
les mêmes personnes, toujours dif-
férent. Les premiers cours que j’ai 
suivis étaient à mes frais. Avec le 
temps, les formations ont amené 

Pharmacie Alexandre Du Brule • a�liée à

ON RECRUTE!

400, rue Champlain,
Disraeli, QC G0N 1E0

Poste :
Assistant(e) technique en pharmacie

Horaire : Temps partiel -
3 jours par semaine
Un soir par semaine / Une �n de semaine sur 4

Ce que nous o�rons :
• Salaire compétitif
• Formation professionnelle reconnue
• Respect de l’échelle salariale

Pour postuler :
Maria Vaillancourt, gérante
418-449-3081
alexandre.dubrule@uniprix
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une grosse amélioration, on savait 
quoi faire davantage, obtenant de 
meilleurs résultats », indique-t-il.
Évidemment, il ne gagnait pas sa 
vie avec les minces compensations 
que ce métier lui apportait. « J’ai été 
meunier à la Coopérative agricole 
de Lambton pendant 19 ans, puis 
17 ans vendeur de matériaux de 
construction, au même endroit, et 
je travaille encore aujourd’hui pour 
Portes Lambton, ce qui fera bientôt 
20 ans ! », a-t-il noté, dans sa car-
rière parallèle.
En plus, il n’insiste pas sur le fait 
qu’il s’est occupé des lots à bois qu’il 
possède. « Cela m’a donné de l’ex-
périence avec la scie à chaîne, utile 
pour un pompier  !  » Il relate com-
ment cela s’est révélé une étape ma-
jeure d’intervention, durant l’épisode 
du verglas, en janvier 1998.  «  J’en 
étais fier, j’étais bien équipé, ce fut 
une bonne expérience, mais égale-
ment beaucoup de travail ! Mes lots 
à bois ont été dévastés », admet-il.
Il a également participé à former une 
équipe de sauvetage, avec les pinces 
de désincarcération, nécessitant une 
formation et une certification de pre-
mier répondant. «  J’étais très actif 
comme pompier, incluant les pra-
tiques et l’entraînement. Quand j’ac-
ceptais un mandat, je le poursuivais 
jusqu’au bout. Ce n’était pas seule-
ment un titre que je pouvais acqué-
rir, je voulais aussi les compétences. 
Entre autres, je suis intervenu dans 
la tragédie de Lac-Mégantic, en 
2013, ce fut un gros événement pé-
nible et majeur dans ma carrière », 
témoigne-t-il.
«  Je remercie la vie, pour le fait 
qu’aucun de nos pompiers n’ait per-
du la vie en service, à Lambton. Les 
pires interventions que j’ai vécues, 
c’est quand des enfants étaient impli-
qués. Ça venait me chercher. Un hi-
ver, entre autres, quand nous avons 
eu à intervenir lors d’un accident de 
la route impliquant trois véhicules, 
les adultes étaient blessés sérieuse-
ment et les enfants nous attendaient 
à côté des autos. Ce n’était pas très 
beau à voir… Heureusement, avec 
les années, le service de protec-
tion incendie a beaucoup évolué  », 
conclut-il.
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Une présentation de Une création deCette initiative est rendue possible grâce à l’appui financier de

RÉSERVEZ VOTRE PLACE EN LIGNE À MUSEEMINERO.COM

NOUVELLE EXPÉRIENCE
IMMERSIVE À KB3

C11Chronique Santé

Par Danielle

Perrault

Une femme d’avant-garde s’exprime au sujet du mariage

Ma mère, qui aurait 100 ans, me dit un 
jour : « Les religions et la loi se sont 
trompées. Elles ont très mal géré ça ».
Je lui demande de quoi elle parle. Elle 
me répond : « Le mariage ». 
« Ils auraient dû bénir des unions 
beaucoup plus courtes », me dit-elle, 
« en nous laissant l’opportunité de re-
nouveler notre contrat ». 
« Deux personnes se rencontrent, 
elles s’aiment. Elles deviennent un 
couple et décident de partager leurs 
vies. Décide-t-on d’habiter le même 
logement toute notre existence? Bien 
sûr que non », continua-t-elle. « Nos 
besoins changent tout le temps, ils 
évoluent. On devrait agir comme on le 
fait avec un loyer ou encore avec une 
hypothèque.  
« On paye notre loyer tous les mois et, 
l’année suivante, on décide si on re-

nouvelle notre bail. C’est logique. Cela 
nous permet de faire un bilan : coûts/
bénéfi ces. L’appartement répond-t-il à 
nos besoins? L’isolation est-elle adé-
quate? Qu’est-ce qui nous plaît assez 
pour rester une autre année, ou pour-
quoi prend-t-on la décision de partir ? 
« Même chose pour une hypothèque. 
Quand elle arrive à échéance, on 
prend le temps de se renseigner sur 
les taux en vigueur quelques mois 
d’avance pour arriver bien préparés à 
une probable négociation. 
« Cela devrait être la même chose 
pour les couples sur le plan émotion-
nel. Je suis certaine qu’ils pourraient 
durer plus longtemps et de façon plus 
harmonieuse. 
« Se connaître, s’apprécier, s’aimer et 
nous permettre de satisfaire nos be-
soins de façon respectueuse, au lieu 
de devoir s’adapter à l’autre de peur 
de le perdre ou à cause d’un contrat 
qu’on a signé et qui nous lie sous 
peine d’en payer le prix ? Ça c’est de 
l’inconscience », me dit-elle.
« C’est très loin de l’amour et plus près 
de l’esclavage. Endurer, subir c’est 

s’éloigner, c’est laisser la peur gagner. 
Votre partenaire est-il jaloux, pos-
sessif, généreux, ouvert, accueillant, 
vous satisfait-il au lit, dans les tâches 
ménagères, y a-t-il un partage équili-
bré entre vous sur tous les plans qui 
vous importent ? Pour résumer, vous 
apporte-t-il quelque chose, vous per-
met-il d’évoluer, de grandir, vous sen-
tez-vous aimé, supporté ? De quoi au-
riez-vous besoin ? Si une maison n’est 
pas assez isolée, on peut décider d’y 
remédier. Cette décision devient alors 
un projet de couple. Elle peut servir à 
ressouder des liens. 
« Dans le cas contraire, une sépara-
tion serait tout indiquée et beaucoup 
moins douloureuse, chacun restant 
responsable de lui-même au lieu d’être 
garant de « l’entité » couple.  
« On pourrait commencer par éta-
blir des contrats de deux ans », me 
dit-elle, « le temps d’apprendre à se 
connaître et à s’adapter. Dans le cas 
où on sait qu’on veut faire des enfants, 
signer un contrat de cinq ans, le temps 
d’acheter une maison et de fonder une 
famille m’apparaît plus souhaitable. 

Partir une famille, ça demande du 
temps et de la sécurité. 
« Unir l’émotionnel et le rationnel. Si 
c’était permis et décrété à travers une 
institution civile ou religieuse, on se 
poserait enfi n les bonnes questions, 
ce serait permis. Il me semble que tant 
de chicanes et de drames seraient 
évités. Chacun tissant des liens sains 
parce qu’agir ainsi, c’est rester éveillé 
et responsable de nous-même, cela 
nous permet d’évoluer. 
« Avant de renouveler votre union, 
qu’elle soit bénie, légale ou libre, faites 
le point à chaque année. Établissez 
vos besoins et n’hésitez pas à les par-
tager.  Vous en profi terez sans ressen-
tir les émotions toxiques qui accom-
pagnent les inévitables frustrations 
des non-dits. Nos besoins sont légi-
times. À nous d’en être responsables. 
« Choisir de s’unir ainsi permet de res-
ter libre, d’être fi dèle à soi-même. Le 
couple prendrait enfi n tout son sens 
en nous apprenant à communiquer », 
conclut-elle. 
Ma mère était une véritable visionnaire. 
Partagez sa si merveilleuse idée !

Chronique CATTARA : Surdité professionnelle
Des coûts évalués à 2 milliards de dollars 
Une étude réalisée par Santé pu-
blique France* dressait un état 
des lieux de l’exposition profes-
sionnelle au bruit dans ce pays. 
Remarquez que l’étude fait état 
de 80 db (unité de mesure de 
la pression acoustique) pour 8 
heures de travail continu, alors 
que chez nous la norme (récem-
ment abaissée) se situe à 85 db. 
Donc, si nous étions en France 
le taux admis chez nous, dépas-
serait la norme permise et serait 
considéré à risque d’avoir « des 
conséquences fâcheuses. » On 
peut alors se demander pourquoi 
ce qui est dangereux outre-Atlan-
tique, ne l’est pas de ce côté-ci de 
l’océan? 
En dessous de 80 dB, pendant 
huit heures de travail, est consi-
déré acceptable. « Les effets au-
ditifs, comme les acouphènes, ou 
extra-auditifs, comme le stress, la 
fatigue, ou les troubles cardiovas-
culaires, sont alors réversibles, as-
sure-t-on. Mais, et c’est là que nous 
sommes concernés, au-delà de 80 
dB, les conséquences peuvent être 
bien plus fâcheuses. Le niveau est 
alors dit « lésionnel », ce qui signi-
fi e que les atteintes sont potentiel-
lement irréversibles ». Ai-je bien en-
tendu ? Vous avez dit irréversible ? 
Et l’avertissement se termine ainsi 
« peuvent, dans les cas les plus sé-
vères, mener à la surdité. »
Beaucoup de bruit... pour rien
Le bruit se défi nit comme étant « un 
son indésirable, agressant ou incom-
modant ». L’exposition à des niveaux 
de bruit excessifs peut nuire à la san-
té et à la sécurité des travailleurs. La 
perte d’audition permanente est la 
principale conséquence d’une telle 
exposition au bruit. Entre 1997 et 
2022, la CNESST** a accepté près 
plus de 145 000 dossiers pour sur-

dité professionnelle. En 2020-2021, 
une vaste enquête a estimé que près 
de 9 % des travailleuses et des tra-
vailleurs québécois étaient exposés 
à des niveaux sonores d’au moins 
85 dBA (indique l’intensité sonore 
telle que perçue par l’oreille hu-
maine) dans leur milieu de travail. En 
considérant l’ensemble des impacts 

pour la société (ex. : indemnités, frais 
médicaux et administratifs, perte de 
la qualité de vie), les coûts sociétaux 
occasionnés par la surdité profes-
sionnelle s’élevaient à un peu plus 
de 2 milliards de dollars seulement 
pour l’année 2017. Or, la réforme de 
la Loi du travail, qui devait miser sur 
la prévention, n’a pas osé abaisser le 
seuil acceptable de décibels à 80 db.
Et ce, malgré les nombreux rap-
ports notamment de la CNESST, qui 

font état des risques associés à une 
exposition chronique à des niveaux 
de bruit supérieurs à 75 dBA pen-
dant 8 heures et qui peut causer une 
surdité permanente. 

Références :
*https://www.santepubliquefrance.fr/
docs/l-exposition-professionnelle-au-
bruit-en-france-en-2019
**https://www.centredoc.cnesst.gouv.
qc.ca/pdf/Publication/PS_Bruit.pdf
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Parce que la 

 vie continue...

POUR PERSONNES ENDEUILLÉES

Notre mission est d’o�rir :
 Soutien • Réconfort • Partage • Écoute active

INSCRIPTION OBLIGATOIRE
418 338-8750 ou 418 338-6561

NOUVELLES SÉANCES

À COMPTER DU
JEUDI 11 SEPTEMBRE 2025
de 13 h 00 à 15 h 30
à la Maison de la culture, 
5 rue de la Fabrique 
Thetford Mines

 pour 12 

semainesGRATUITES

MRC du Granit
Merci aux entreprises certifi ées Ami du ciel étoilé
Par Ronald Martel

D’une grande importance depuis 
2007 lors de sa création dans 
la grande région de l’Estrie, in-
cluant Sherbrooke, Lac-Mégan-
tic, Lambton et bien plus, la Ré-
serve internationale du ciel étoilé 
du Mont-Mégantic, la première 
de ce nom dans le monde entier, 
reçoit actuellement un soutien 
important de la MRC du Granit.
Cette dernière a décidé de s’im-

SociétéC12

pliquer fi nancièrement en ap-
puyant l’équipe de la Réserve 
dans son projet de désignation 
Ami du ciel étoilé, afi n de mettre 
en valeur les organisations et en-
treprises qui utilisent de bonnes 
pratiques d’éclairage au sein de 
son territoire.
Il y a déjà 143 endroits qui ont 
reçu cette désignation, répartis 
sur le territoire des MRC du Gra-
nit et du Haut-Saint-François, 
et de la ville de Sherbrooke. De 

ces 143 certifi cations, 72 entre-
prises et organismes participent 
activement à la protection pri-
mordiale du ciel étoilé, dans le 
rayonnement de l’Observatoire 
scientifi que et de l’ASTROLab, 
situés au mont Mégantic.
« …C’est une grande fi erté pour 
toute la région et la concertation 
régionale de tous les acteurs 
a été déterminante pour celle-
ci. L’intérêt et l’engagement 
des municipalités, des citoyens 
et des entreprises envers la 
protection et la mise en valeur 
du ciel étoilé sont essentiels. Ce 

projet s’inscrit directement dans 
la planifi cation stratégique de 
la MRC, plus particulièrement 
en réponse à l’enjeu de devenir 
des leaders en développement 
durable, car il fait rayonner 
toute la région de Mégantic », 
a déclaré Monique Phérivong 
Lenoir, préfète de la MRC du 
Granit.
« Chapeau aux entreprises 
et organismes certifi és ! », a 
ajouté Patrice Gagné, directeur 
de l’aménagement et de la 
protection du territoire, à la 
MRC.
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C13Personnalité
André Garon intronisé au Temple de la Renommée pour sa carrière
Un passionné qui a la Polyvalente tatouée sur le cœur !

Dans la salle d’entraînement de la Polyvalente de Disraeli, André Garon 
croqué sur le vif, en plein entraînement d’un de ses protégés, Charles 
Veilleux, de Thetford Mines, athlète qui vise une carrière en hockey 
ou en football. La salle d’entraînement, un legs de M. Garon, qui l’a 
financée de son propre argent, au début… « Fallait y croire ! », a-t-il dit. 

Par Ronald Martel

André Garon a ressenti un vrai 
coup de cœur qui dure depuis son 
cours secondaire à la Polyvalente 
de Disraeli, il n’en a jamais guéri. Il 
en subit encore aujourd’hui les ef-
fets, lui qui s’approche du moment 
de prendre sa retraite de l’ensei-
gnement et de l’entraînement des 
sportifs de la région, qu’il prévoit 
dans deux ans, avec un pincement 
au cœur.

Natif de Saint-Joseph-de-Cole-
raine, en 1962, il a été influencé 
par les enseignants Denis Dage-
nais, un organisateur hors pair 
d’après lui, et Ghislain Croteau, 
un entraîneur hors du commun. 
«  C’étaient des professionnels, 
plusieurs m’ont marqué avec les 
valeurs qu’ils transmettaient. En-
semble, nous nous sommes bat-
tus pour ramener la 5e secondaire, 
qui se donnait à Black-Lake seule-
ment au début. Ce fut tout un com-
bat  !  », assure-t-il, qui lui cause 
encore des frissons.

Il a complété ses études au Collège 
de la région de l’Amiante, comme 
s’appelait à l’époque le Cégep de 
Thetford. Puis à l’Université Laval, 
à Québec, en sciences de l’acti-
vité physique, la kinésiologie au-
jourd’hui. « J’ai fait aussi une mi-
neure en pédagogie, car je m’étais 
rendu compte que c’était difficile 
de faire sa vie comme entraîneur 
d’athlètes, c’était préférable ensei-
gnant. J’ai passé toute ma carrière 
à la Poly, mon Alma Mater. En 
1985 d’abord par la suppléance 
en éducation physique. J’ai été en-
gagé officiellement en 1987-1988, 
comme animateur à la vie étu-
diante un an, j’avais déjà la Poly 
tatouée sur le cœur, puis comme 
enseignant en éducation physique 
la 2e année ! », rappelle-t-il.

Il reconnaît quelques belles réali-
sations de sa carrière, lorsqu’il a 
instauré le bal des finissants pour 
les élèves, puis la création de l’ap-
pellation Gaulois pour l’équipe em-
blématique, sa collaboration plus 
tard avec l’Université de Sherbroo-
ke, en athlétisme. Il a même eu le 
temps d’être athlète lui-même. 
«  J’ai détenu pendant un an et 
demi le record universitaire de la 
discipline du 1500 mètres  », dit-
il. Il a aussi vécu la création du 
RSEQ, avec six équipes de hoc-
key, la création du Programme 
des arts du cirque, en 2005, qui 
devait ironiquement durer seule-
ment un an. « Il y a trois athlètes 
du programme qui en vivent pro-
fessionnellement aujourd’hui, ce 
dont nous sommes bien fiers. Cela 
vaut la peine de les nommer : Ma-
rilou Verschlden, Maxim Poulin et 
Adam H. Grondin ».

Il vit actuellement une belle pé-

riode de sa vie, son « 15 mi-
nutes de gloire », mais qui, 
pour lui, dure depuis le 9 mai 
2025, date de son anniver-
saire de naissance, alors que 
beaucoup de personnes ont 
tenu à lui souhaiter « Bonne 
Fête  !  », plus que d’habi-
tude, selon lui. Ce qui lui a 
fait particulièrement chaud 
au cœur. Puis ce fut une 
apothéose à l’occasion du 
Gala Méritas, où a été sou-
ligné le 20e anniversaire du 
Programme de cirque, et où 
il a été intronisé au Temple 
de la Renommée pour sa 
carrière bien remplie, à se 
dévouer sans compter.

« Ils m’ont dit qu’ils voulaient 
m’honorer de mon vivant et 
ne pas le faire lors de ma re-
traite. Je sais que j’ai encore 
de bonnes années à don-
ner, j’ai encore du plaisir à faire ce 
que je fais, j’apprécie mes élèves 
et je crois que mes élèves m’ap-
précient. C’est plus qu’une paye. 
Même à ma retraite, je ne vais pas 
délaisser la Poly, je veux conti-
nuer à tourner autour, m’occuper 
d’activités, des communiqués 
de presse, etc. Je suis heureux 
de ma vie, une belle vie, j’aime 
mon école par-dessus tout  », té-
moigne-t-il.

« J’ai été touché par Réal Jacques, 
qui m’a félicité pour avoir porté 
haut le flambeau de l’école. On a 
souligné mon humanité. Je tiens 
ça de mes parents qui avaient une 
générosité incroyable, mon père 
avait deux emplois, ils ont élevé 
quatre gars dans le commerce 
familial, comme contracteur en 

excavation et camionnage. Ce fut 
touchant l’intronisation, où mes 
deux filles, Laurance et Myriam, 
étaient présentes, j’ai vécu toute 
une vague d’amour et de recon-
naissance ! » Ses filles lui ont don-
né trois petits-fils !
L’accompagnement des athlètes 
qu’il entraîne tient une grande 
place dans sa vie, ses athlètes le 
lui rendent bien par leurs perfor-
mances exceptionnelles, même à 
l’international. « Cela m’a amené à 
voyager beaucoup. J’ai été chan-
ceux en me rendant avec eux en 

Louisiane et à Cuba, entre autres, 
où j’ai vécu des expériences inou-
bliables, puis au Texas, en Cali-
fornie avec Jean-Paul Baert, la 
Floride, Pennsylvanie, la côte Est 
des États-Unis, au Massachusetts 
et en France, en Belgique, etc. », 
énumère-t-il. Il passe plus de 
temps à la Poly que chez lui, de 
tôt matin et parfois jusqu’au soir, 
obligeant un prix à payer avec les 
années, car il vit seul aujourd’hui. 
Le prix fort payé d’une vocation et 
d’une grande passion, bien assu-
mées.
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C14 Avis de décès

Capsule historique # 9

Glanée dans l’édition du journal Le Cantonnier parue en AOÛT 
2000, page 3, un texte sous la plume de Réjean Vallières.

Nouvelle entreprise à Sainte-Praxède
Après avoir travaillé comme artisans pendant plus de huit ans, 
Dany Dion et Josée Gosselin oeuvrent maintenant comme taxi-
dermistes professionnels. Le printemps dernier, ils ont remporté, 
dans une compétition provinciale tenue à St-Jean sur Richelieu, 
une quatrième position dans la classe « chevreuil professionnel ». 
L’entreprise vient de réaliser un investissement de 25 000 $ dans 
l’agrandissement de ses locaux et l’achat de nouveaux équipe-
ments. Ces jeunes entrepreneurs disposent d’un espace de 1800 
pi. ca. pour servir leur clientèle. Ce qui permet d’ajouter les ser-
vices suivants : tannage du cuir, pesée pour chevreuil, vente de 
pommes et sel à chevreuil et orignal. La clientèle visée par les pro-
moteurs est autant les éleveurs que les chasseurs.
Texte de cette capsule rédigé par Mylène Croteau, puis édité par Ro-
nald Martel

Pour apprécier le texte original, consultez les archives du journal Le Canton-
nier de l’an 2000, sur le site web du journal.

VALLÉE 
JEAN-

CLAUDE
Stratford

Au CHSLD René-Lavoie, le 13 juillet 
2025, est décédé à l’âge de 81 ans et 
3 mois, M. Jean-Claude Vallée, époux 
de Mme Émilienne Gauthier, domici-
lié à Stratford.
Il laisse dans le deuil son 
épouse Émilienne, son fils 
François (Maryse Pelletier). 
De la famille Vallée, il était le fils 
de feu Maurice Vallée et de feu Rose 
Ouellette, le frère de Serge (Paule Lé-
vesque), Réjean (Carole Dallaire), feu 
Jean-Marc (Luce Létourneau), Luc et 
de Chantal. De la famille Gauthier, il 
était également le beau-frère de feu 
Pauline (Jean-Guy Tardif), feu Léonard 
(Rita Turcotte), Marie-Louis (Jean-

nine Migneault), Onil, feu Yvonnic 
(feu Olivette Carrier), Imelda, Florian 
(Louisette Cantin) et Denise (Claude 
Pichette). Sont également touchés par 
son départ, ses neveux et nièces, et 
de nombreux autres parents et amis. 
Votre sympathie à la famille peut 
se traduire par un don à la Société 
Alzheimer Chaudière-Appalaches, 
www.alzheimerchap.qc.ca
La famille désire remercier la Dre 
France Martineau, ainsi que le person-
nel soignant du CHSLD René-Lavoie 
pour leur professionnalisme et les 
bons soins prodigués à M. Vallée.
Nos plus sincères condoléances s’a-
dressent aux membres des familles 
éprouvés par ce deuil.                                        
Les arrangements funéraires ont été 
confiés à :

La Maison Funéraire Audet Ltée 
457, avenue Jacques-Cartier
Disraeli (Québec) G0N 1E0
Téléphone : 418 449-2500
Pierre Dupuis, Président

www.maisonfuneraireaudet.com

DUSSEAULT
RICHARD
Thetford Mines

À l’Institut de Cardiologie de Québec, 
le 25 juin 2025, est décédé à l’âge de 73 
ans, M. Richard Dusseault, domicilié à 
Thetford Mines et auparavant à Disraëli.
Il laisse dans le deuil son fils Kevin 
Dusseault (Rachel Mejias) et ses petits-
enfants: Priam et Owen.
Il était le fils de feu Patrice Dusseault 
et de feu Marie-Louise Roy, le frère de 
Patricia Dusseault (feu Armand Plante), 
feu Valérien Dusseault, feu André 
Turgeon, Raymond Dusseault (Pierrette 
Côté), Hermance Dusseault (feu Gaston 
Bergeron, André Bourque), Raoul 
Dusseault (Diane Jalbert), Morille 
Blanchette (Ann Kearsley).
Sont également touchés par son départ 
ses neveux et nièces, et de nombreux 
autres parents et amis.
Nos plus sincères condoléances s’a-
dressent aux membres des familles 
éprouvés par ce deuil.                                        
Les arrangements funéraires ont été 
confiés à :

La Maison Funéraire Audet Ltée 
457, avenue Jacques-Cartier
Disraeli (Québec) G0N 1E0
Téléphone : 418 449-2500
Pierre Dupuis, Président

www.maisonfuneraireaudet.com

LARRIVÉE 
ERNEST

Beaulac- 
Garthby

À la Résidence René-Lavoie, le 1er juin 
2025, est décédé à l’âge de 79 ans et 
3 mois, M. Ernest Larrivée, conjoint 
de feu Mme Françoise Bisson, 
domicilié auparavant à Garthby. 
De la famille Larrivée, il était le fils 
de feu Henri Larrivée et de feu Es-
telle Gauthier, le frère d’Armande 
(Denis Carrier), Richard (Francine 
Rondeau), feu Christiane (feu Ray-
mond Gagnon), André (France Beau-
regard), Yvan (Marlène Turmel), 
Lucie (Philip Tyndale), Lyne, Luc 
(Marjolaine Roy) et Marco (Manon 
Gagné). Sont également touchés par 
son départ, ses neveux et nièces, et 
de nombreux autres parents et amis. 
La famille désire remercier le per-
sonnel de la Résidence René Lavoie 
pour les délicates attentions et les 
bons soins prodigués à M. Ernest 
Larrivée.
Nos plus sincères sympathies vont aux 
membres des familles éprouvés par ce deuil.
Les arrangements funéraires ont été 
confiés à :

La Maison Funéraire Audet Ltée 
496, avenue Jacques-Cartier
Disraeli (Québec) G0N 1E0
Téléphone : 418 449-2500
Pierre Dupuis, Président

www.maisonfuneraireaudet.com

PARENT
LOUISETTE

Saint-Jacques- 
Le-Majeur

Au CHSLD René-Lavoie, le 14 juil-
let 2025, est décédée à l’âge de 85 
ans et 3 mois, Mme Louisette Parent, 
épouse de M. Renald Gouin, domici-
liée auparavant à St-Jacques-Le-Majeur. 
Elle laisse dans le deuil son époux Re-
nald, ses enfants Lucie Gouin (Ghislain 
Demers), Chantal Gouin (feu Claude 
Moisan et son ami André Beaulieu), Katy 
Gouin (Michel Daigle), ses petits-enfants 
Geneviève Demers (Jean-Sébastien Girar-
dot), Frédérique Demers (Myriam Guille-
mette), Patrick Moisan (Valérie Lapointe), 
Maxime Moisan (Mylène Blais), Émilie 
Moisan, Jordan Gouin Daigle (Marianne 
Bogus), Derek Gouin Daigle. Elle de-
meurera dans le doux souvenir de ses 
arrière-petits-enfants: Nathan, Adeliane, 
Livia, Allison, William, Ryan, Anne, 
Adèle et Charles. De la famille Parent, 
elle était la fille de feu Alphonse Parent 
et de feu Madeleine Gouin, la soeur de: 
Marielle (feu Wellie Fortier), Jean-Claude 

(Laurette Gouin), Gaston (Gertrude Cou-
ture), Jean-Denis (Gisèle Paré), Françoise 
(Maurice), Azèle (feu Fernand Gouin), 
Marjolaine (feu Gérard Grenier), Francine 
(Claude Laroche), Céline (Gaétan Gre-
nier), Nicole (Bruno Gouin). De la famille 
Gouin, elle était également la belle-soeur 
de: Solange (feu Jean Noël), feu Roger, 
Laurence (feu Bertrand Morin), Muguette 
(feu Georges Lachance), feu Laurent, feu 
Ghislain, Laurianne (Jacques Lemay), feu 
Gaétan, Ginette (Claude Dallaire) et de 
feu Gildor Gouin. Sont également touchés 
par son départ, ses neveux et nièces et de 
nombreux autres parents et amis (es). 
La famille désire remercier le personnel 
du CHSLD René Lavoie pour leur gentil-
lesse et les bons soins prodigués à Mme 
Louisette Parent Gouin.
Nos plus sincères sympathies vont aux 
membres des familles éprouvées par ce 
deuil. 
La famille a confié la direction des funé-
railles à :

La Maison Funéraire Audet Ltée, 
membre de la Corporation des 

thanatologues du Québec,
496, avenue Jacques-Cartier
Disraeli (Québec) G0N 1E0
Téléphone : 418 449-2500
Pierre Dupuis, Président

www.maisonfuneraireaudet.com

CÔTÉ
JEANNE-

D’ARC
Disraeli

À la Résidence René-Lavoie, le 9 juin 
2025, est décédée à l’âge de 79 ans, Mme 
Jeanne d’Arc Côté, épouse de feu M. 
Raynald Bilodeau, domiciliée à Disraeli.
Elle laisse dans le deuil sa fille Maryse 
Bilodeau (Gabriel Serbu), ainsi que son 
petit-fils Nathaniel.
De la famille Côté, elle était la fille de feu 
Henri Côté et de feu Laurette Lafontaine, 
la soeur de Réal (Louise Côté), Bertrand, 
feu Marielle et de feu Henriette. Sont 
également touchés par son départ ses 
beaux-frères et belles-soeurs de la famille 

Bilodeau, ses neveux et nièces, et de nom-
breux autres parents et amis (es).
La famille désire remercier le personnel 
de la Résidence René-Lavoie pour leur 
gentillesse et les bons soins prodigués à 
Mme Jeanne d’Arc Côté.
Votre sympathie à la famille peut se tra-
duire par un don à la Société Canadienne 
du Cancer, www.cancer.ca
Nos plus sincères sympathies vont aux 
membres des familles éprouvés par ce deuil. 
La famille a confié la direction des funé-
railles à :

La Maison Funéraire Audet Ltée, 
membre de la Corporation des 

thanatologues du Québec,
496, avenue Jacques-Cartier
Disraeli (Québec) G0N 1E0
Téléphone : 418 449-2500
Pierre Dupuis, Président

www.maisonfuneraireaudet.com

C14 Société
Patrick Lamontagne quitte la CCIRD
Par Sylvie Veilleux 

Directeur général de la Chambre 
de commerce et de l’industrie de 
la région de Disraeli (CCIRD) de-
puis six ans, Patrick Lamontagne 
a annoncé son départ au début 
de juillet. Lors de la dernière as-
semblée générale de la Chambre 
en mars dernier, il avait été clai-
rement énoncé que la subvention 
servant à payer une partie du sa-
laire du directeur général venant à 
échéance, de nouveaux revenus 
devaient être trouvés. Cette in-
certitude financière a incité M. La-
montagne, infirmier auxiliaire de 
formation, à accepter un emploi 
stable à temps plein comme direc-
teur de la résidence privée d’aînés 
(RPA), La Seigneurie Saint-Martin 
à Thetford. 

« Je quitte la CCIRD la tête 
haute. La situation de la Chambre 
est bonne », a-t-il déclaré au 
Cantonnier lors d’un bref entretien 
téléphonique. L’équipe du journal 
lui souhaite du succès dans 
ses nouvelles fonctions. M.  La-
montagne a été un très bon 
collaborateur du Cantonnier. En 
outre, nous saluons sa créativité et 
son dynamisme. Les nombreuses 
et nouvelles activités proposées 
par la CCIRD au cours des der-
nières années ont fait sa renom-
mée. Rappelons qu’en 2023, la 
Chambre de commerce de Dis-
raeli a été nommée Chambre 
de commerce de l’année, 200 
membres et moins, par la Fédéra-
tion des chambres de commerce 
du Québec (FCCQ).
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C15Agenda communautaire
Sainte-Praxède
Souper Méchoui, 20 septembre, 
18 h, Centre communautaire, 
salle McKenzie - Le Comité des 
loisirs vous convie à son méchoui 
annuel. Coût : 30 $/adulte,10 $/6-
12 ans, gratuit 5 ans et moins. 
Service de bar et musicien sur 
place. Billets en vente au bureau 
municipal. Région de Disraeli

Nouvelle programmation du 
Centre d’entraide de la Région 
de Disraeli (CERD) - Prêts pour 
un automne plein de vie au CERD? 
Gardez un œil sur votre courrier : 
un dépliant plein d’activités  vous 
attend! Activités variées, belles 
rencontres et plaisir garanti — mais 
attention, les places sont limitées! 
Inscriptions dès septembre auprès 
de Josée, au 418-449-5155 poste 
2. Pour plus d’infos : cerd.ca/pro-
grammation-automne-2025

Journal 
communautaire 
Le Cantonnier
Escouade de journalistes  : 
À la recherche de personnes 
aînées (55 ans et plus) intéres-
sées à collaborer à la rédaction 
d’articles pour le journal - Sept 
ateliers de formation offerts gra-

C15Sports et loisirs
Une fin de saison en OR pour les Gaulois 

Une récolte remarquable de trois 
médailles d’or pour Valérie Poulin. 

tuitement à Disraeli, à compter 
de la fin août et bien plus. Les 
frais de déplacement sont rem-
boursés par Le Cantonnier. 
Inscrivez-vous sans tarder au 
418 449-1888 ou par courriel à 
redaction@lecantonnier.com
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Par Ronald Martel

La fin de saison des compétitions 
d’athlétisme des Gaulois, de la Poly-
valente de Disraeli, à son paroxysme 
lors des deux fins de semaine du dé-
but d’août, a vu déferler une avalanche 
de médailles d’or et de performances 
exceptionnelles, un vocabulaire qui 
devient usuel pour les athlètes de la 
région.
Bilan global  : huit médailles d’or, une 
de bronze, cinq places en finale dont 
deux au pied du podium, et ce, en 15 
épreuves, de quoi ébahir les entraî-
neurs, accompagnateurs et le public, 
bien sûr !
Au Stade d’athlétisme Claude Fer-
ragne, à Laval, du 1er au 3 août, c’était 
la 50e édition du Championnat cana-
dien des maîtres, où quatre Gaulois 
ont participé, de façon éclatante.
Tout d’abord, Valérie Poulin a récolté 
trois médailles d’or dans les épreuves 
de lancers, réalisant entre autres deux 
records personnels. Au lancer du mar-
teau, atteignant 32,61 m, et au lancer 
du disque, 21,75 m, des records per-
sonnels. Elle a complété au lancer du 
poids, 7,79 m.
Puis Fanny Royer, quant à elle, en 
épreuves de demi-fond, a engrangé 
un doublé d’or, premièrement sur 800 
m, améliorant son record personnel de 
trois secondes, avec un chrono de 2 
min 28 sec et 68 centièmes. Deuxiè-
mement, à l’épreuve du 1500 m, son 
deuxième titre canadien a été acquis 
en 5 min 14 sec et 83 centièmes.
Pascal Fortin, pour sa part, a remporté 
le bronze sur 1500 m, offrant un chro-
no de 5 min 22 sec. Il a par la suite réa-
lisé un très impressionnant record per-
sonnel par plus de six secondes, sur 
800 m, complétant les deux tours de 
piste en 2 min 31 sec et 43 centièmes.
Enfin, François Cyr a décroché une 
cinquième place au 400 m avec un 
chrono d’une min 10 sec et 22 cen-
tièmes. Il s’agissait pour lui, comme 
pour Pascal, d’un retour après plu-
sieurs années d’inactivité sur la piste, 
après seulement quelques mois d’en-
traînement.
Par ailleurs, la fin de semaine sui-

vante, toujours au même endroit, se 
tenait le championnat provincial pour 
les cadets et les juvéniles.
Bella Binette a été couronnée double 
championne québécoise aux épreuves 
de lancer du marteau (38,72 m), 
seulement sa deuxième meilleure 
performance de l’année, et au lancer 
du disque (28,59 m), un record 
personnel. Elle a finalement terminé 
au pied du podium au lancer du poids, 
avec un record personnel (9,05 m).
La jeune benjamine Calypso Moisan, 
surclassée cadette pour l’occasion, a 
causé toute une surprise en saut en 
hauteur, remportant la médaille d’or 
avec un bond de 1,42 m qui pulvéri-
sait son record personnel par 2 cm. 
Une performance digne d’appréciation 
après une fracture au pied subie en 
avril dernier. Elle se permettait même 
de terminer sous les 35 secondes, 
un objectif avoué, dans l’épuisante 
épreuve du 200 m haies.
Une fin de saison remarquable, c’est 
le moins qu’on puisse dire, chez les 
maîtres et chez nos ados Gaulois !
À venir, le début de l’entraînement 
pour la saison de cross-country et la 
course sur route.

Capsule historique # 10

Glanée dans l’édition du journal Le Cantonnier parue en AOÛT 
2000, page 11, un texte sous la plume de Gilles Poulin.

Pionniers de la première vague à Stratford
Le couple Georges Champoux et Marie Duval est arrivé à Strat-
ford dès 1848, en provenance de St-Grégoire de Nicolet. Âgés 
respectivement de 21 et 20 ans, Georges Champoux et son 
épouse Marie Duval étaient nouvellement mariés. Ils ont fondé 
une famille de 11 enfants : Eugénie, Georges, Pierre (Pétrus), 
Clarisse, Euclide, Joseph, Alexandre, Denis, Joséphine, John 
et Mary. Georges Champoux était l’oncle de John Champoux, 
considéré comme étant le fondateur de Disraeli.
Texte de cette capsule rédigé par Mylène Croteau, puis édité par Ro-
nald Martel.

Pour apprécier le texte original, consultez les archives du journal Le Canton-
nier de l’an 2000, sur le site web du journal.

C15 Brèves
Thetford Mines
Électrification du transport 
scolaire dans Lotbinière-
Frontenac – La députée de Lot-
binière-Frontenac, Isabelle Le-
cours, a annoncé dernièrement 
un investissement de 315  787  $ 
dans son comté, pour l’acquisition 
d’infrastructures de recharge élec-
trique. Ce montant se divise ainsi : 
25 546 $ attribué à Autobus R. Per-
reault & Fils inc., pour une borne de 
recharge, et 290 241 $ à J. T. Perron 
inc., pour une infrastructure élec-
trique de 200A/620V et l’achat de 
deux bornes. Le gouvernement du 
Québec veut ainsi accompagner les 
transporteurs scolaires dans leur 
transition électrique, en favorisant 
le remplacement des autobus au 
carburant en fin de vie utile, par des 
modèles propulsés à l’électricité.
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